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SÉBASTIEN 
VINCINI
PRÉSIDENT DU CONSEIL 
DÉPARTEMENTAL DE  
LA HAUTE-GARONNE

EN CE DÉBUT D’ANNÉE 2024, MARQUÉ 
PAR UN CONTEXTE NATIONAL ET  
INTERNATIONAL DIFFICILE, COMMENT 
VOUS POSITIONNEZ-VOUS ?

Tout d’abord, j’adresse mes vœux de bon-
heur et de santé aux Haut-Garonnaises et 
aux Haut-Garonnais. Malgré un contexte 
national et international difficile, avec la 
résurgence du terrorisme et les conflits au 
Proche-Orient et en Ukraine, je conserve 
néanmoins mon optimisme. Pour autant, 
cela ne m’empêche pas d’être lucide. 
La situation de crise économique et la  
remise en cause des acquis sociaux 
placent bon nombre de nos concitoyens 
dans une situation très difficile. Le Conseil 
départemental, à son niveau, prend sa 
part pour redonner tout son sens à la  
justice sociale et climatique, aux solidari-
tés, aux services de proximité. En tant que 
président, je veux mener des politiques 
ambitieuses, au plus proche des réalités et 
de nos concitoyens. Ma méthode consiste 
à aller plus vite et être plus proche des 
Haut-Garonnais ! 

« Nous devons 
être là où 

nous sommes 
attendus,

au plus près. »

INTERVIEW

VOUS PARLEZ BEAUCOUP DE  
« CUMUL DES FORCES ».  
COMMENT LE DÉPARTEMENT  
COOPÈRE-T-IL AVEC SES PARTENAIRES ?    

C’est en travaillant et en partageant 
nos savoir-faire, avec nos partenaires  
publics et privés, que nous sommes 
plus efficaces dans tous les domaines :  
l’action sociale, les transports, la culture, 
l’éducation, l’aménagement du terri-
toire. Nous pouvons et devons travailler 
main dans la main pour avancer plus vite 
et faire émerger des projets répondant 
aux attentes de nos concitoyens. Nous  
devons être là où nous sommes  
attendus, au plus près des besoins 
des Haut-Garonnaises et des Haut- 
Garonnais. 
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114
LIEUX D’ACCUEIL 
SOLIDAIRE
POUR RAPPROCHER  
LE SERVICE PUBLIC DES USAGERS

CELA PASSE NOTAMMENT PAR 
L’IMPLANTATION DE SERVICES  
PUBLICS DANS LES TERRITOIRES…     

En effet, nous devons ancrer nos 
politiques publiques dans les  
réalités de vie des Haut-Garonnais. 
Nous souhaitons qu’ils puissent 
effectuer leurs démarches du  
quotidien dans des structures  
départementales proches de chez 
eux. L’adaptation de l’implantation 
des Maisons des solidarités (MDS) 
entamée il y a un mois, et qui va se 
poursuivre toute cette année, entre 
dans cette logique, tout comme 
le déploiement des Maisons de 
proximité (MDP). La hausse de la 
fréquentation confirme que nous 
avons raison de croire en la proxi-
mité. Au sein de ces MDS et MDP, 
mais également à la Maison dépar-
tementale des personnes handica-
pées (MDPH), un défi nous attend :  
continuer à rapprocher le temps 
administratif de celui des préoccu-
pations des usagers.

« La tolérance et le respect 
de l’autre ne se décrètent 
pas. Ils s’apprennent. 
C’est le travail que  
nous menons de concert 
avec les acteurs associatifs 
et l’Éducation nationale. »

L’ÉDUCATION DEMEURE UN DOMAINE DANS LEQUEL 
LE DÉPARTEMENT MÈNE DES POLITIQUES AMBITIEUSES ET 
RECONNUES.  QUELLES SONT LES PRINCIPALES MESURES 
QUI SERONT ADOPTÉES EN 2024 ? 

Au regard de l’actualité récente, il est important pour le  
Département de défendre le vivre-ensemble, les valeurs  
d’égalité et de laïcité. Les plans de mixité sociale et de lutte 
contre le harcèlement scolaire s’inscrivent dans cette logique. 
En 2024, les enfants comme les personnels éducatifs et tech-
niques des 121 collèges du Département doivent pouvoir vivre 
et étudier dans un environnement serein et respectueux. Pour 
rendre lisibles nos actions, nous allons travailler à la définition 
d’un Projet éducatif départemental. Il donnera le cadre et les  
objectifs de notre politique en faveur des 68 000 collégiens et 
collégiennes de Haute-Garonne.
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L’INSERTION, UN ENJEU SOCIAL IMPORTANT... 

Essentiel ! Avant tout, je tiens à rappeler que les poli-
tiques de solidarité et d’insertion représentent la part 
la plus importante de notre budget. Notre rôle est de 
trouver les réponses adaptées à toutes les situations.  
Le Plan départemental pour l’insertion et l’emploi 
(PDIE) adopté par le Conseil départemental le 17  
octobre dernier s’inscrit dans ce cadre. Il pérennise les 
démarches des personnes engagées dans des proces-
sus d’insertion et de recherche d’emploi, tout en leur 
rendant confiance et dignité. Nous allons par exemple, 
créer un parcours spécifique pour les bénéficiaires 
du RSA « jeunes diplômés » ou encore développer la  
« médiation emploi-entreprise » pour les personnes en 
parcours social ou socio-professionnel. Notre souhait 
est d’associer directement les allocataires à la mise 
en œuvre de ces nouvelles pratiques. Avec la concer-
tation, nous voulons lever les freins à l’insertion. Nous 
croyons plus à l’accompagnement qu’au fait d’obliger 
sans discernement tous les bénéficiaires du RSA à 15 
heures de travail hebdomadaires. 

FACE AU DÉRÈGLEMENT CLIMATIQUE, VOUS  
APPELEZ À UNE « NÉCESSAIRE BIFURCATION  
ÉCOLOGIQUE ». COMMENT CELA SE CONCRÉTISE- 
T-IL POUR LE DÉPARTEMENT ? 

Les épisodes de canicule et d’intempéries que nous 
avons traversés récemment démontrent que le  
dérèglement climatique est une réalité à laquelle 
nous devons nous adapter. Notre action s’inscrit à de  
nombreux niveaux. Les programmes de décarbo-
nation des routes et d’adaptation climatique des  
collèges vont se poursuivre. D’ici à 2027, nous avons 
l’objectif que les cantines scolaires des 100 collèges 

publics de Haute-Garonne servent des repas 100 % 
locaux, faits maison et bio, tandis que nous poursui-
vrons les actions de préservation de la ressource en 
eau dans le cadre du projet de territoire Garon’Amont.  

VOUS SOUHAITEZ ALLER « PLUS VITE ET PLUS LOIN » 
EN MATIÈRE DE MOBILITÉS. COMMENT CELA VA-T-IL 
SE MATÉRIALISER EN 2024 ?  

Il faut bien comprendre que les mobilités et les trans-
ports demeurent la question prioritaire dans notre 
quotidien. Surtout dans une métropole toulousaine 
saturée. Nous allons continuer à aménager les aires 
de covoiturage et les réseaux de pistes cyclables de 
demain avec le déploiement des Réseaux express vélo 
(REV) autour de la métropole toulousaine.

Nous sommes déterminés également à porter nos  
efforts sur les transports collectifs avec le projet de 
Services express régionaux métropolitains (SERM). 
Nous devons proposer avec l’État, la Région, Tisséo et  
Toulouse Métropole une offre de déplacement de 
qualité. L’enjeu est primordial pour les habitants et le 
territoire.

« Je reste convaincu que les transports  
collectifs, le covoiturage et le vélo 
constituent des alternatives  
pertinentes au ‘‘tout voiture’’. »

QUELLES SONT LES MESURES 
QUE VOUS ALLEZ PRENDRE AFIN DE LUTTER CONTRE LES PRÉCARITÉS ?

Les précarités sont à l’image de la population, multiples. Face aux difficultés rencontrées par un 
nombre croissant de nos concitoyens pour se nourrir et se loger correctement, payer les factures  
d’énergie, se soigner dans de bonnes conditions, nous devons intensifier nos efforts. Nous  
renforçons nos politiques de solidarité qui visent à subvenir aux besoins essentiels sur  
l’ensemble du territoire, par exemple, en soutenant la création d’une sécurité sociale alimentaire  
ou en favorisant la construction de logements. La Haute-Garonne compte près de 50 000  
demandeurs de logements sociaux. C’est beaucoup trop.

INFOS

Une lettre d’information vous sera adressée en complément,  
la semaine du 22 janvier, pour vous informer sur les grandes 
orientations des politiques publiques départementales.
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SOLIDARITÉS

Quelle est la société idéale de demain aux 
yeux des Français ?  En novembre, la CFDT 
et la Fondation Jean-Jaurès lançaient 
avec Ipsos une vaste étude portant sur  
8 000 personnes. Dans cette enquête, 
62 % des répondants privilégient un 
modèle de société avec une forte  
protection sociale. Une envie d’autant  
plus forte dans une société en crise 
qui bouscule les certitudes. Le service  
public devient un refuge. Pour répondre  
à ces attentes et ces besoins, le Dépar-
tement, acteur majeur des solidarités,  
propose déjà 114 lieux d’accueil de proxi-
mité pour le social et l’accès aux droits 
et a décidé, pour répondre au mieux à  
l’augmentation des besoins, d’adapter 
son offre au territoire en réorganisant ses 
services de proximité et en en créant de 
nouveaux.

PROXIMITÉ

« Au quotidien, en Maison de proximité,  
nous accueillons tout le monde de  
façon inconditionnelle. Même si les  
seniors sont majoritaires, des actifs et 
même des jeunes, qui ont besoin d’un coup 
de pouce dans leurs premières démarches 
d’adulte, poussent aussi la porte. 

Comme nous sommes 
implantés en milieu rural, 
où les services publics  
sont rares et les publics  
parfois isolés, notre action  
est très appréciée. 

D’ailleurs, au-delà de l’accompagnement 
sur de l’inclusion numérique, de l’accès 
aux droits, du montage de dossiers pour 
des aides, ce que nous font avant tout  
remonter les usagers c’est le fait d’avoir un 
interlocuteur en chair et en os en face et 
pas un serveur vocal. En résumé : ils appré-
cient le contact humain ! »

ÉLISA NÈGRE,
AMBASSADRICE DE PROXIMITÉ, À LA MDP DE CARAMAN 
ET DE LANTA

ACCÈS AUX DROITS

Le non-recours, c’est renon-
cer, par manque d’informa-
tion ou de compréhension, 
à des droits auxquels on 
pourrait prétendre. Pour y 
remédier, le Département a 
décidé d’expérimenter Ter-
ritoire zéro non-recours aux 
droits en juin 2022. Juliette  
Larraga, designeuse de ser-
vices au Laboratoire d’inno-

vation du Département, s’est 
d’abord attachée à se docu-
menter et à aller à la rencontre 
des usagers et des profes-
sionnels, avant de concevoir, 
en co-construction avec eux, 
un kit « d’aller vers » compre-
nant un mobilier, un guide et 
une carte. En 2024, l’expéri-
mentation se poursuit. Lise  
Toutant, chargée de mission 
à la Direction de la prévention 
et de la lutte contre les préca-
rités explique : « L’idée est que 
l’ensemble des profession-
nels du social, y compris les 
partenaires (CAF, MSA, CPAM,  
CARSAT, etc.) s’approprient 
nos outils pour endiguer le 
non-recours. »

N O S  P R I O R I T É S 
P O U R  2 0 2 4

DOSSIER
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RETROUVEZ L’INTÉGRALITÉ 
DU DOSSIER EN LIGNE :

haute-garonne.fr/ 
dossier/priorites-2024

ZOOM

Et si on avait tous le droit de 
bien manger, indépendam-
ment de nos revenus ? C’est 
tout le sens du projet de créa-
tion d’une sécurité sociale 
alimentaire dont le Départe-
ment est partenaire. Piloté par  
l’Institut national de recherche 
pour l’agriculture (Inrae) et  
dix associations, Caissalim  
fédère des citoyens de tous 
horizons, désireux de devenir 
acteurs de leur alimentation. 
Les adhérents, qui cotiseront 
en fonction de leurs revenus, 
recevront en contrepartie 
sur une carte, à l’image de la 
carte Vitale, un montant pour  
pouvoir acheter des produits 
alimentaires chez des com-
merçants, des distributeurs ou 
des producteurs convention-
nés. 
N Lire + sur haute-garonne.fr/
dossier/bien-manger

SÉCURITÉ SOCIALE 
ALIMENTAIRE

SANTÉ

S’il existe une thématique qui fédère, c’est bien celle de la santé. 
Face à la raréfaction des professionnels et afin de lutter contre les 
déserts médicaux, la création de Maisons de santé pluridisciplinaires 
(MSP) peut être une des solutions. Ces structures regroupent des  
professionnels de santé libéraux (médecins, kinés, infirmiers) exer-
çant de manière coordonnée, c’est-à-dire réunis autour d’un projet 
de santé. Alors que 2 300 MSP ont vu le jour en France, le Conseil 
départemental finance leur construction dans le cadre des contrats 
de territoire et de projet pour garantir un égal accès aux soins  
partout en Haute-Garonne. Pour les futures structures, la collectivité 
passe un nouveau cap avec un accompagnement en ingénierie pour 
garantir un fonctionnement durable et solide, grâce à l’aide d’une 
Fédération de l’exercice coordonné pluriprofessionnel en soins pri-
maires (FECOP). Un premier projet pilote est actuellement en prépa-
ration à Peyssies dans le canton d’Auterive.

Le 7 novembre dernier, le Département 
lançait son premier forum des circuits 
courts. L’objectif ? Aider les agriculteurs 
haut-garonnais à passer le cap pour 
vendre en direct. Un modèle gagnant- 
gagnant, vertueux aussi bien pour l’envi-
ronnement (moins de transports et donc 
moins de production de CO2) que pour 
les producteurs et consommateurs, avec 
un lien de proximité restauré et la part 
belle à la qualité. 
Stéphane Dargassies, conseiller agro- 
environnement à la Direction de l’agricul-
ture du Département, dans le secteur de 
Cadours, explique : 

« Avec la transformation de leurs produits et la vente 
directe, les agriculteurs peuvent maîtriser leurs coûts 
et donc le prix de vente. J’ai notamment  
des céréaliers qui se sont lancés dans  
la production et la commercialisation de l’huile.  
Mais c’est un tout autre métier et nous sommes là  
pour les accompagner ! »

AGRICULTURE
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RESSOURCE EN EAU

En avril dernier était lancée l’expérimentation R’Garonne, 
une des actions de Garon’Amont, qui prévoit la recharge 
de la nappe alluviale du fleuve depuis le canal de Saint- 
Martory. Un projet partenarial entre Réseau31, le  
service public de l’eau et le Bureau de recherches géolo-
giques et minières (BRGM), avec le soutien de l’Agence de 
l’eau Adour-Garonne, de la Région et du Département. En  
janvier 2024, R’Garonne franchit une nouvelle étape avec 
des essais de perméabilité de la nappe à 15 mètres de  
profondeur qui vont débuter. « Nous continuons de pousser 
nos connaissances dans ce dossier en investissant un lieu 
précis pour savoir comment la nappe se comporte. Notre 
objectif est de pouvoir infiltrer l’eau lors de l’hiver prochain 
et soutenir la Garonne l’été suivant », explique Marine Picart, 
chargée de mission à Réseau31. 

MOBILITÉS

En France, le transport est à l’origine de 31 % des émis-
sions totales de gaz à effet de serre. Le développement 
des mobilités douces est donc un enjeu majeur. Le Conseil 
départemental l’a bien compris et travaille à l’émergence 
d’un nouveau modèle d’aménagement du territoire, plus 
responsable et solidaire. Pour changer les comporte-
ments, il faut construire des infrastructures adaptées à 
la pratique du vélo. Outre les futurs Réseaux express vélo 
(REV), la collectivité accompagne donc les territoires dans 
la construction de pistes cyclables. En Haute-Garonne, 23 
nouvelles pistes verront le jour pour un montant de près  
de 2,4 millions d’euros. Depuis 2022, le Conseil départe-
mental a multiplié par dix ses aides aux communes et aux 
communautés de communes sur cette question.

Le Conseil départemental de la 
Haute-Garonne et l’Institut national 
des sciences appliquées de Toulouse  
(INSA) ont initié en fin d’année  
dernière un nouveau partenariat 
pour décarboner les infrastructures 
de demain. Une préoccupation qui 
rencontre les engagements déjà pris 
par la collectivité pour faire évoluer 
ses pratiques dans l’entretien et la 
modernisation des 6 156 kilomètres 
de routes dont elle a la charge, avec 
notamment l’emploi de matériaux  
à faible émission de CO2. Avec   
l’INSA, il est question d’aller plus loin :  
matériaux de revêtement diminuant 
le phénomène d’îlot de chaleur,  
« végétalisables », économes en eau, 
biosourcés, infiltrants pour les pistes 
cyclables, etc.

32
ACTIONS
DE GARON’AMONT  
POUR PROTÉGER LA RESSOURCE L’EAU
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ZOOM

COLLÈGES : FACE À LA CHALEUR,  
S’ADAPTER, UN IMPÉRATIF

On parlait encore peu de confort d’été il y a 
quelques années. Mais avec les pics de chaleur, 
c’est devenu une préoccupation centrale pour 
adapter les 100 collèges publics du territoire et 
savoir comment construire les nouveaux. Isabelle  
Asselin, ingénieure à la direction du patrimoine 
du Département, explique : « Nous cherchons à  
améliorer le confort thermique aussi bien dans les 
bâtiments que dans les extérieurs, avec la végéta-
lisation des cours de récréation notamment. »

« Et pour lutter contre les effets 
des fortes chaleurs, nous misons d’abord 

sur les brasseurs d’air. » 

Si cette solution ne diminue pas la température 
effective, elle a le mérite d’en atténuer le ressen-
ti. Même son de cloche chez Frédéric Daroque, 
directeur adjoint patrimoine bâti, qui suit l’adap-
tation des collèges déjà construits, où la ques-
tion se pose avec d’autant plus d’acuité : « Nous 
avons installé des brasseurs d’air dans 28 collèges 
et 14 de plus sont prévus en 2024. Nous rempla-
çons aussi les tubes fluorescents par des leds qui, 
en plus d’être plus performantes énergétique-
ment, diminuent la surchauffe intérieure. » Ces  
travaux n’empêchent pas avant tout de former les  
personnels aux gestes nécessaires (pour  
l’ouverture et la fermeture des fenêtres aux heures 
fraîches et chaudes par exemple).

PEINTURES RÉFLÉCHISSANTES  
ET MATÉRIAUX BIOSOURCÉS
Cette action a bénéficié d’une étude menée sur 
le confort d’été dans dix collèges tests. Laurent 
Cour, chef de service énergie, précise : « Les axes 
d’amélioration résident dans une combinaison de 
facteurs : optimisation des protections solaires 
comme les casquettes en façade, ventilation  
mécanique, utilisation de peintures réfléchis-
santes, emploi de matériaux biosourcés comme 
la terre crue, etc. » La question de la ressource en 
eau se pose aussi. Pour limiter son utilisation, les 
équipes départementales sont aussi à l’œuvre : 
appareils hydro-économes, cuves de récupération 
d’eau de pluie pour les sanitaires des élèves, usage 
raisonné de l’arrosage extérieur, sans oublier une 
sensibilisation des agents départementaux. 
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C E  Q U E  N O S  AG E N TS      
                E N  D I S E N T

Vincent RIBOT,  
CHARGÉ DE MISSION, GESTION DE LA RESSOURCE EN EAU, 
DIRECTION DE LA TRANSITION ÉCOLOGIQUE DU  
DÉPARTEMENT

« Je travaille au sein d’une équipe en charge de  
l’animation et du suivi des 32 actions du projet de territoire  
Garon’Amont, dont le périmètre couvre le bassin versant 
de la Garonne en amont de sa confluence avec l’Ariège.  
L’objectif de cette démarche de concertation multi- 
partenariale est de restaurer l’équilibre entre la disponibilité 
de la ressource et les besoins. Il y a aujourd’hui une situation  
de déficit récurrent, qui s’accroît du fait du réchauffement 
climatique. Le Département a développé une politique 
très engagée sur l’eau. Au quotidien, ma mission consiste à  
préparer et éclairer les décisions politiques, suivre les projets 
d’un point de vue technique et réglementaire, organiser les 
phases de concertation et coordonner la mise en œuvre de 
la démarche. Je suis en quelque sorte la passerelle entre les  
experts techniques et les autres acteurs. Une partie de 
mon travail repose également sur de la vulgarisation  
auprès du grand public par le biais de notre site internet  
garonne-amont.fr. En matière de ressource en eau, il n’y a 
pas de solution unique. Il nous faut dialoguer avec toutes les 
parties prenantes, agriculteurs, collectifs de protection de la 
nature, etc. »

Une passerelle entre 
les experts techniques 
et les autres acteurs.

Chloé BACON,  
CHARGÉE DE PROJETS CIRCUITS COURTS ET ALIMENTATION,  

PÔLE HAUTE-GARONNE DÉVELOPPEMENT, HAUTE-GARONNE INGÉNIERIE -  
AGENCE TECHNIQUE DÉPARTEMENTALE

« Au sein de l’agence technique départementale Haute-Garonne Ingénierie, ma collègue et moi 
accompagnons les communes ou les collectivités adhérentes qui souhaitent initier des pro-
jets sur les thématiques agricoles et circuits-courts alimentaires. L’agence fonctionne un peu 
comme un bureau d’études. Les communes achètent de plus en plus de foncier, qu’elles louent 
à des maraîchers, pour pouvoir, dans le bail, imposer des critères environnementaux, jusqu’à 
la mise en place d’une agriculture biologique. Quand elles nous sollicitent, nous les aidons à 
structurer leur projet avec nos collègues de l’urbanisme et/ou du juridique par exemple. 
Il arrive aussi que les communes nous sollicitent simplement pour changer de type de  
restauration scolaire, passer d’une gestion concédée (assurée par un prestataire externe) à 
une gestion autonome (pour les crèches, les écoles, etc.). Nous travaillons alors à leurs côtés 
pour amorcer des réflexions quant aux aménagements des cuisines et à l’accompagnement 
du personnel dans ces évolutions. »
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Pierre SUC-MELLA,  
DIRECTEUR GÉNÉRAL DÉLÉGUÉ AUTONOMIE PERSONNES ÂGÉES - 
PERSONNES HANDICAPÉES (PA-PH) DU DÉPARTEMENT

« En 2024, nous sommes dans une dynamique de transformation 
sociétale couplée à une approche très pragmatique. Au niveau  
stratégique, nous mettons tout en œuvre pour promouvoir une 
société véritablement inclusive. L’idée n’est plus de penser un 
système à part pour les personnes en situation de handicap 
mais de les inclure au cœur de la société qui doit s’adapter bien  
davantage à leur situation. C’est une vraie révolution par rapport à 
ce qui s’est fait pendant des années. Nous avons donc travaillé avec 
toutes les directions de la collectivité en ce sens pour que chacune 
s’en empare dans l’ensemble des politiques publiques du Conseil 
départemental. Si on veut être inclusif, quatre points essentiels : 
la mixité, l’organisation des conditions possibles de participation 
à la société des personnes en situation de handicap, l’accessibilité 
à l’espace public et « l’aller-vers » pour permettre à celles et ceux 
qui n’oseraient pas franchir le cap, de le faire. Cette ambition nous 
allons aussi la retranscrire dans un nouveau schéma à destination 
des personnes âgées et personnes handicapées. Enfin, parce qu’il 
est important de rapprocher le temps administratif du temps des 
préoccupations des habitants, nous menons un audit systémique 
et collaboratif de la Maison départementale de personnes handica-
pées de la Haute-Garonne, afin de réduire drastiquement les délais 
de traitement des dossiers de manière durable. »

Nous œuvrons 
pour promouvoir 
une société  
véritablement 
inclusive .

Nous accompagnons 
les communes et 
les collectivités, 
porteuses de projets. 
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EN BREF

V A L E U R S
« RESPIRATION LAÏQUE »  

AVEC CATHERINE KINTZLER
Pour les 8es Rencontres de la laïcité, le 7 décembre dernier, le Conseil départemental avait 
choisi pour grand témoin Catherine Kintzler, professeure honoraire à la faculté de Lille 
et membre du Conseil des sages de la laïcité et des valeurs de la République. Elle est  
l’auteure de plusieurs essais, dont Penser la laïcité, paru en 2014 aux éditions Minerve. Sa 
thèse ? La « respiration laïque », éloignée de toute position dogmatique, qui préserve tout 
autant la neutralité de l’autorité publique que la liberté d’expression des individus. 
N Conférence à revoir sur haute-garonne.fr/actualite/conference-catherine-kintzler

A G E N D A
SALON INTERNATIONAL  

DE L’AGRICULTURE,  
60e ÉDITION ! 

De passage à Paris ? Les producteurs haut-garon-
nais vous donnent rendez-vous entre le 24 février 
et le 3 mars, au Salon de l’agriculture. Sur le stand 
du Conseil départemental, les visiteurs pourront  
déguster les produits issus des six filières d’excel-
lence du territoire : ail violet de Cadours, agneau  
des Pyrénées, vins de Fronton, gasconne des  
Pyrénées, porc noir et jambon noir de Bigorre, et 
haricot tarbais. Une belle vitrine des savoir-faire en 
Haute-Garonne !

VOIR +
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320 000
PRISES 
DÉPLOYÉES
à la fin de l’année 2023 pour desservir  
la fibre partout en Haute-Garonne, soit 
au total 180 000 abonnés.  
En ce début d’année, les objectifs  
sont atteints sauf dans la commune 
de Fontenilles ainsi que pour des  
raccordements plus complexes  
qui sont en train d’être finalisés.  
Pour rappel, le pilotage du projet  
a été confié en 2016 au Conseil  
départemental, via le syndicat mixte 
Haute-Garonne Numérique et son  
délégataire Fibre 31. Ça bouge aussi  
du côté des usages avec une  
refonte du Pass numérique en 2024 ! 
Pour les bénéficiaires, le principe de  
ce nouveau chéquier, qui permet  
d’accéder à des accompagnements 
aux usages du numérique, ne change 
pas. Mais la nouveauté, c’est une  
plus grande souplesse d’utilisation.  
Les délais d’obtention devraient être  
réduits à deux ou trois semaines  
maximum. En 2023, plus de 1 200 
Haut-Garonnais ont bénéficié  
du Pass numérique. 

ZOOM

Elles se sont tenues les 4 et 5 décembre derniers au sein du Conseil 
départemental. Un moment de concertation clé avec les acteurs  
locaux du tourisme en vue de l’élaboration du nouveau schéma  
départemental du tourisme durable 2024-2030. L’enjeu est de se  
projeter dans une vision à dix ou vingt ans et de faire de la Haute- 
Garonne la destination phare du tourisme de demain. « À l’avenir,  
le tourisme devra se structurer autour des principes de préservation  
de l’environnement [...]. Et nous devons aussi proposer une offre  
accessible à tous. Aller vers tous les publics, notamment les moins  
favorisés, c’est aussi notre rôle », a rappelé Sébastien Vincini,  
président du Département, en ouverture des Assises.
N Lire + sur haute-garonne.fr/actualite/assises-tourisme

DES ASSISES POUR  
LE TOURISME DURABLE

H A R C È L E M E N T  S C O L A I R E 
POUR FAIRE FACE, LE DÉPARTEMENT  
SORT UN GUIDE DÉDIÉ 
Le guide Harcèlement scolaire, tous concernés a été distribué début  
novembre aux 68 000 collégiens du département. Outil d’information 
et de conseils très concrets, richement illustré, il recense l’ensemble des  
ressources à disposition des familles pour mieux comprendre, repérer  
le phénomène et réagir. Une action qui s’inscrit dans le cadre du Plan  
départemental de lutte contre le harcèlement scolaire, qui, depuis la rentrée  
dernière, vient compléter le programme pHARe de l’Éducation nationale. 
N Lire + sur cd31.net/harcelement

J E U N E S S E S
Le 29 novembre dernier, Sandrine 
Floureusses, vice-présidente du 
Conseil départemental en charge du 
Dialogue citoyen, des Égalités et des 
Jeunesses, et Sandrine Baylac,  
conseillère départementale déléguée 
aux Jeunesses, ont accueilli plus d’une 
centaine de jeunes Haut-Garonnais 
au sein de l’Hôtel du Département. 
L’objet de la rencontre ? Le lancement 
du nouveau Conseil départemental 
des Jeunesses. Aux témoignages  
des plus âgés se sont succédées  
les questions-réponses avec les  
nouveaux membres, certains très 
jeunes, comme Sarah-Yasmine,  
11 ans : « Éco-déléguée en 6e, je suis 
curieuse de découvrir ce qui se fait 
pour la Haute-Garonne. »
N Lire + sur go31.fr
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DÉCRYPTAGE
LE PROGRAMME DÉPARTEMENTAL     POUR L’INSERTION ET L’EMPLOI (PDIE)
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ADOPTÉ PAR L’ASSEMBLÉE LE 17  OCTOBRE 2023, POUR LA PÉRIODE 2023-2026

Le Département de  
la Haute-Garonne,  
collectivité pilote  
en matière  
d’INSERTION avec

Un Programme départemental 
2023-2026 qui définit les axes 
prioritaires et les actions à mettre 
en œuvre pour favoriser l’insertion 
sociale et professionnelle de tous les 
Haut-Garonnais.

L’expérimentation 
Territoire zéro 
non-recours 
aux droits  
(voir page 6).

Le financement de  
l’ALLOCATION RSA

En Haute-Garonne, 

7,2 % 
de la population active 
est au chômage (4e trimestre 2022)*

33 % 
des demandeurs 
inscrits à Pôle emploi 
rencontrent 
des difficultés pour 

UN RETOUR 
À L’EMPLOI

*Source : Observatoire régional Pôle emploi diagnostic avril 2023

Les principaux freins 
au retour à L’EMPLOI

Exclusion 
numérique

Problème 
de santé

Manque  
de mobilité  
géographique

Un réseau de professionnels  
de proximité pour accompagner 
individuellement les personnes les 
plus éloignées de l’emploi vers 
l’insertion sociale et socio-
professionnelle.

Frein lié au mode 
de garde (enfants)
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LE PROGRAMME DÉPARTEMENTAL     POUR L’INSERTION ET L’EMPLOI (PDIE)
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u Se concerter avec les personnes concernées
u Faciliter l’insertion des jeunes qui ont été  
accompagnés par l’Aide sociale à l’enfance (ASE)
u Aller vers les agriculteurs en difficulté
u Faciliter la mobilité pendant la recherche 
d’emploi
u Lever les freins relatifs à la santé
u Consolider les actions d’insertion par le sport
u Accompagner les entreprises à l’accueil des 
demandeurs d’emploi en insertion
u Développer les forums inversés de l’emploi 
(les entreprises postulent auprès des  
allocataires)
u Développer la formation linguistique pour 
faciliter l’insertion professionnelle…

Pourquoi un PDIE ? 

Un Plan départemental pour simplifier  
vos démarches.

Une réponse à l’isolement social,  
à la transformation du rapport au travail,  
aux difficultés de recrutement.

Un travail multi-partenarial : État, CAF, 
MSA, Région Occitanie, Pôle emploi,  
Mission locale, UDCCAS, Toulouse  
Métropole, le Muretain Agglo, le Sicoval  
et près de 150 associations.

20 ACTIONS pour :
Faciliter l’accès aux droits et lutter  
contre le non-recours ;

Permettre un parcours sans rupture,  
individualisé et coordonné par  
un référent unique ;

Accompagner vers l’emploi, en lien avec  
les employeurs du territoire.
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EN DIRECT DES CANTONS

 CANTONS :
PECHBONNIEU
TOULOUSE 8 ET 10

TOULOUSE 8
À LAUNAGUET,   
SENSIBILISATION AU HANDICAP 
AUPRÈS DES COLLÉGIENS 
Après de nombreux ateliers et  
la venue de radio FMR contre le 
harcèlement en novembre, le  
collège de Launaguet a proposé 
début décembre à ses élèves de 
réfléchir autour de l’inclusion et 
du handicap. Au programme : des 
échanges avec des professionnels  
du secteur médico-social, des  
témoignages et l’accès à du maté-
riel handisport, et des travaux de 
groupe sur l’accessibilité de leur 
ville. De quoi sensibiliser les collé-
giens au quotidien des personnes 
porteuses de handicap et les  
inciter à imaginer des solutions à 
mettre en place.

Retour gagnant pour le tournoi de paratennis Toulouse-Balma, 
après un an d’absence, avec un public familial de près de 1 000 
spectateurs. Organisée du 8 au 12 novembre, cette 14e édition a 
réuni trente-six participants (hommes, femmes et mixtes).

TOULOUSE 10

PECHBONNIEU
SOUS LES TILLEULS À PAULHAC
Sur la place centrale de Paulhac, c’est une coquette maison  
à un étage. Un havre où règne une douce chaleur et où se croisent 
celles et ceux qui ne se seraient pas rencontrés ailleurs. Sous les 
Tilleuls est né de l’imagination de la pétillante Julia qui résume la 
philosophie du lieu : « Depuis toute petite, j’ai rêvé d’un endroit 
qui permette le partage et l’échange, indépendamment de son 
âge ou de son origine. On est à la fois un café culturel et solidaire, 
un espace de travail partagé et collaboratif et on accueille aussi  
différentes animations pour toute la famille (éveil, couture, chant, 
relaxation, yoga, etc.). » C’est grâce à un local prêté par la mairie que 
Sous les Tilleuls a pu ouvrir il y a cinq ans.  Autour de Julia, salariée de 
l’association, on retrouve un noyau dur d’une dizaine de personnes, 
salariées comme elle et Charlie qui proposera des ateliers autour du 
burn-out en janvier. Mais aussi des bénévoles comme Françoise :  
« Ancienne éducatrice, j’ai toujours baigné dans le milieu associatif. 
L’enthousiasme de Julia a suffi à me convaincre. » Béatrice fait, elle, 
partie des habitués : « J’apprécie ici l’ambiance familiale et cocoo-
ning. » Le Conseil départemental de la Haute-Garonne ne s’est pas 
d’ailleurs trompé en labélisant le lieu « Comme à la Maison. »
N Lire + sur haute-garonne.fr/actualite/sous-les-tilleuls-paulhac
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L’imagination au pouvoir.  
Un atelier créatif et familial, une des 

nombreuses animations pendant 
le festival de bande-dessinée de 

Colomiers en novembre. Objectif : 
créer sa propre planche autour de 

l’infini… Un événement soutenu par 
le Département. 

TOULOUSE 7

 CANTONS :
BLAGNAC

PLAISANCE-DU-TOUCH
TOULOUSE 7

BLAGNAC
UN JEUNE BLAGNACAIS EN APESANTEUR : MAXIME ORAZIO
À 15 ans, Maxime Orazio a un objectif bien défini : faire à nouveau partie de 
la sélection élite de l’équipe de France de gymnastique, dont quelques petits 
pépins dus à sa croissance l’ont éloigné l’an dernier. « Maxime a progressé très 
vite les premières années, confie son entraîneur à l’Élan gymnique de Blagnac. 
Là, il entre dans une période charnière, son corps change beaucoup, les arti-
culations sont très sollicitées. Mais il en est conscient, il est travailleur et se 
donne les moyens de réussir. » Sur les six agrès que compte la discipline, le sol, 
les arçons, les anneaux, le saut, les barres parallèles et la barre fixe, Maxime fait 
preuve d’une même détermination. 

« S’entraîner, quand on a des résultats, ce n’est pas un sacrifice ; 
c’est de l’investissement et du plaisir. »

Et des résultats, il en a, puisque ce jeune espoir sportif du Département a 
été champion de France en équipe il y a deux ans et champion de France en  
individuel l’an dernier. Ce qui ne l’empêche pas d’avoir la tête sur les épaules :  
« Je sais que je ne vivrai pas de mon sport, je ferai plutôt quelque chose en  
rapport avec des études scientifiques. Mais je veux aller le plus loin possible 
dans la carrière d’athlète. »

VOIR +

PLAISANCE-DU-TOUCH
À LA RENCONTRE D’UN AUTEUR 
VOYAGEUR À FONTENILLES  
Le temps d’une soirée, le 24  
novembre, la médiathèque de 
Fontenilles accueillait le journaliste 
Volodia Petropavlovsky, auteur 
de La dernière frontière, parue aux 
éditions Le mot et le reste pour 
un échange avec le public. Il est à  
cette occasion revenu sur sa  
traversée solitaire de l’Alaska en 
canoë, depuis la Tanana jusqu’à la 
mer de Béring, 2 000 kilomètres 
plus loin. Un événement organi-
sé dans le cadre du festival Terres 
d’ailleurs, soutenu par le Conseil 
départemental, dont l’objectif 
est de contribuer à une prise de 
conscience générale des enjeux 
liés à la biodiversité et à la diversité 
culturelle.
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TOULOUSE 6
UN NOUVEAU CENTRE 

DE SECOURS INAUGURÉ 
À CARSALADE

Tout juste un mois après la clô-
ture du Congrès national des sa-
peurs-pompiers à Toulouse, c’est 
un nouveau centre d’incendie et 
de secours qui a été inauguré le 
17 novembre au sud de Toulouse. 
Étaient présents le président du 
Département Sébastien Vincini  
et des élus départementaux ; 
Gilbert Hébrard, président du 
conseil d’administration du SDIS 
31, Émilienne Poumirol, Sandrine  
Baylac et Jean-Louis Llorca.  
Situé 2 bis boulevard de Thibaud,  
le CIS Carsalade accueille 
130 pompiers. Mis en service  
depuis novembre 2022, il dessert  
les communes de Cugnaux,  
Portet-sur-Garonne et Toulouse.  

 CANTONS :
CASTANET-TOLOSAN
TOULOUSE 6

Beau succès pour l’édition 2023 du tournoi Inter-Médiathèques – 
Gaming. Près de 300 personnes ont répondu présent pour la finale le 
4 novembre à la Médiathèque départementale à Labège, lors d’une 
après-midi dédiée à l’univers du jeu vidéo.  Et c’est Clément originaire 
de Saint-Jean qui remporte le trophée. 
N Lire + sur haute-garonne.fr/actualite/TIM-G31

CASTANET-TOLOSAN
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« LA FACE CACHÉE »  
DE YAN KHUDOYAN

Ce rap, Yan Khudoyan l’a écrit à 13 ans.  
À son entrée en 5e au collège Jacques- 
Prévert de Saint-Orens-de-Gameville, à 
la sortie de la crise sanitaire, il décroche 
et cumule les avertissements. Sollicitée 
par l’établissement, Vanessa Guibbert, de l’Amicale laïque, intervient dans le cadre du CLAS* et initie Yan au rap pour  
l’aider à rester concentré sur ses apprentissages. Aussi, quand en 3e, son professeur d’histoire-géographie, Isandre Serée  
de Roch, inscrit sa classe au concours national « Non au harcèlement », Yan travaille d’arrache-pied et compose La face 
cachée. « Je ne suis pas moi-même une victime, précise-t-il, mais j’aime raconter des histoires alors je me suis mis dans 
la peau d’un enfant harcelé. » Un morceau, puis un clip, mis en images avec les moyens du bord, qui va gagner deux 
prix, celui de la meilleure vidéo et le coup de cœur des collégiens, remis à Paris. « Certains élèves allaient à Paris pour la  
première fois ! s’enthousiasme leur professeur. Cette expérience les a soudés. Et leur a donné confiance, en leur permet-
tant de réussir en dehors des compétences purement scolaires. »
*Contrat local d’accompagnement à la scolarité

« Dans mon bulletin 
Y avait qu’des perturbations 

Je voulais d’l’attention 
Au final, j’ai eu que d’la sanction. »

CASTANET-TOLOSAN
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PORTET-SUR-GARONNE
L’ASTROLAB’ EN ORBITE  
À LABARTHE-SUR LÈZE
C’est une nouvelle pépite qui  
illumine la ville. Tout à la fois 
théâtre, salle de concert, de  
cinéma, espace d’expositions et 
disposant d’un café restaurant, le 
centre culturel l’Astrolab’ consti-
tue un pôle culturel exemplaire à 
l’échelle du territoire du Muretain.  
Il a été officiellement inauguré le 
4 novembre dernier par Sébastien 
Vincini, en présence des conseil-
lers départementaux du canton  
Annie Vieu et Thierry Suaud.  
lnstallé au cœur de la ville, cet 
équipement a bénéficié d’un  
financement du Département à 
hauteur de 900 000 euros. 

PORTET-SUR-GARONNE
LES ÉLÈVES DE PINS-JUSTARET 

IMAGINENT LA COUR DE DEMAIN
Quand la paysagiste Julie Poirel  
demande aux éco-délégués du 
collège de Pins-Justaret ce qu’ils 
pensent de leur cour de récréation, les 
premières réactions sont unanimes : 

 « Plus d’ombre ! 
 Plus d’arbres ! »

Organisée en octobre dernier, cette  
intervention s’inscrit dans le cadre 
d’un projet piloté par le Départe-
ment en faveur de la végétalisation 
des cours de collège. Celui de Pins- 
Justaret, dirigé par Christophe  
Malavelle, très investi dans le projet,  
a été construit il y a une quaran-
taine d’années avec un grand espace  
extérieur… bétonné. La nécessité de 

végétaliser fait donc l’unanimité.  
« Cela rafraîchira aussi les classes »,  
rappelle la professeure référente, 
Isabelle Reclus-Millet. Les éco- 
délégués ont déjà bien réfléchi. Chloé, 
qui vient d’entrer en 6e, imagine des 
bancs circulaires autour des arbres 
parce que « ça laisse de l’espace pour 
les racines. » Tous les éco-délégués 
sont très impliqués. « Ils ont été per-
tinents et moteurs sur des enjeux qui 
dépassent les intérêts individuels », 
témoigne Julie Poirel. Chloé, partici-
pera aux premières plantations. Mais 
elle est lucide : « Un arbre, ça prend 
du temps pour pousser. Cette cour, 
elle n’est pas pour nous, mais pour les 
élèves qui viendront quand on sera au 
moins au lycée. » 
N Lire + sur haute-garonne.fr/ 
actualite/vegetalisation- 
college-pins-justaret

 CANTONS :
MURET

PORTET-SUR-GARONNE

Avec « Ma famille : action ! », 
un après-midi convivial 
le 25 octobre à la Maison des  
solidarités de Muret. Avec des ateliers 
pour faire le plein de bonnes astuces :  
création d’un goûter équilibré,  
décryptage des étiquettes  
alimentaires, sensibilisation aux  
dangers des accidents domestiques, 
etc.

MURET
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 CANTONS :
CAZÈRES
ESCALQUENS

Un swing imparable et une ambiance 
du tonnerre. Les SuperSoul Brothers 
étaient le 28 octobre à Martres- 
Tolosane. Un événement organisé  
par le Salon des Arts et du Feu et  
l’Espace culturel Angonia, dans le 
cadre des concerts « Hors les murs » 
Jazz en Comminges.

CAZÈRES

ESCALQUENS
DIALOGUE CITOYEN 
À AYGUESVIVES
Le 15 novembre dernier, la 
commune lauragaise accueillait 
Grégoire Milot pour une confé-
rence dédiée aux spécificités de 
la participation des habitants en 
milieu rural. Expert associé auprès  
de la Fondation Jean Jaurès,  
Grégoire Milot enseigne l’ingénie-
rie de la concertation à l’Universi-
té Panthéon-Sorbonne et a publié  
différents ouvrages dont Construire 
une ville participative en 10  
questions, La politique s’affiche 
ou encore Tous concertés ! Petit  
manuel du savoir-vivre participatif.

CAZÈRES
ÊTRE HANDICAPÉ, S’AMUSER, S’ÉPANOUIR 
Des excursions en montagne, du théâtre, des sorties en groupe, des jeux adaptés… Voilà 
un forum qui vous fait changer de regard sur le handicap. « Leur proposer des sorties 
nature, développer leur sens artistique, les voir s’épanouir, sourire… C’est ce qu’on veut 
nous aussi en tant que parents d’enfants en situation de handicap. Mais bien souvent, 
c’est difficile d’aller vers les autres », explique Michelle Pujol 
de l’association Passiflore, à l’initiative de ce premier forum  
Loisirs et Handicaps qui s’est tenu à la Maison des solidarités  
(MDS) de Cazères, le 24 novembre. Plusieurs stands en  
enfilade et autant de contacts noués pour des possibilités  
d’activités de loisirs variés : Interlude, Y Arrivarem, Umen,  
Entraide Soutien Autisme 31, Loisirs et soins pour tous, 
Equus Arbor, La Ludot’m, etc. « Réunir en un même lieu des  
associations qui peuvent intervenir pour les habitants du  
territoire pour offrir des moments de joie et de répit aux  
familles, c’est une excellente idée. La MDS est avant tout 
un lieu ressource, on est heureux aujourd’hui, que ce soit 
aussi un lieu de rencontres et de convivialité », constate 
Anne Libois, responsable de la MDS, qui espère que ce  
rendez-vous aussi utile qu’agréable sera pérennisé.
N + d’infos sur haute-garonne.fr/actualite/le-premier-forum- 
loisirs-et-handicap
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SAINT-GAUDENS
LE CINÉMA D’ART FAIT  
SON FESTIVAL À SAINT-GAUDENS 
Depuis 11 ans, le festival Les  
Rencontres du film d’art de 
Saint-Gaudens invite à explorer le 
monde des arts et des artistes à 
travers l’œil des cinéastes. Cette 
11e édition, qui se déroule du 25 
au 28 janvier, ne déroge pas à 
la règle. Le festival invite, entre 
autres, Stefano Knuchel, sur les 
pas d’Hugo Pratt, ou encore Pao-
lo Pisanelli et Federica Facioni 
pour brosser le portrait de Cecilia 
Mangini, photographe et réalisa-
trice de documentaires italiens 
dans des années 60. Outre les 27 
films du genre, le festival accueille 
une exposition de Michel Carrade, 
un espace bistrot et un espace  
librairie.
N + d’infos sur  
lesrencontresdufilmdart.com

 CANTONS :
BAGNÈRES- 

DE-LUCHON
SAINT-GAUDENS

BAGNÈRES-DE-LUCHON
LUCHONNAIS : UN NOUVEAU PONT 

ENTRE LES CIMES ET LA VALLÉE
C’est une bonne nouvelle pour les habitants de la vallée  
du Lys, les professionnels et résidents de la station  
Superbagnères : le 19 décembre, la nouvelle déviation 
de la RD 46 permettant de rejoindre Luchon a été mise 
en service. D’une longueur de 862 mètres, cette voie 
enjambe la rivière La Pique sans restriction de tonnage 
grâce à un nouvel ouvrage d’art de 60 mètres de long, 
qui vient suppléer les deux ponts dits de Ravi en état 
de vétusté. L’ancienne route est définitivement fermée.  
Structurant pour le territoire, cet aménagement a  
nécessité un chantier d’envergure, complexe car situé 
dans une zone rocheuse (des microminages ont du 
être réalisés), encaissée, sismique (d’où des exigences 
spécifiques en matière de résistance) et sujette aux 
aléas de la météo hivernale. L’opération aura duré près 
de deux ans et représenté un budget de 11,7 millions  
d’euros pour le Conseil départemental de la Haute- 
Garonne qui en a assuré la maîtrise d’œuvre. Des travaux  
complémentaires (couche de roulement et signalétique 
définitives, engazonnement des abords) se dérouleront 
jusqu’au printemps 2024. 
N Lire + sur haute-garonne.fr/actualite/ 
acces-luchon-superbagneres 

Découverte du rugby et de ses valeurs à Luchon le 24 octobre. 
Une opération inclusive pour les publics accompagnés par 
les Maisons des solidarités du Commingeois. L’objectif ?  
Rompre l’isolement, encourager la pratique sportive et  
ouvrir de nouveaux horizons. 

BAGNÈRES-DE-LUCHON
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Janvier 2024, c’est une 
nouvelle année qui commence.
Tout d’abord, je tiens à formuler 
à chaque Haut-Garonnaise 
et chaque Haut-Garonnais 
mes meilleurs vœux de bonne 
année au nom de l’ensemble 
des élu·e·s du groupe que je 
préside. Cette année s’annonce 
pleine de nouveaux défis 
mais avant de développer je 
souhaitais revenir en quelques 
mots sur l’année 2023 qui s’est 
achevée. Cette année 2023 a 
été l’occasion, sous l’impulsion 
de notre Président Sébastien 
Vincini, d’une profonde refonte 
des orientations d’actions du 
Conseil départemental qui 
seront déployées dans les 
années à venir pour plus de 
proximité, plus de solidarité, 
plus d’accompagnement de la 
transition écologique. En plus 
de ce travail de fond, nous 
poursuivons notre engagement 
en portant sur le terrain de 
nombreux projets dont j’ai 
déjà pu vous parler dans de 
précédent numéros. Nous 
sommes fier·e·s de nos actions 
innovantes sur l’éducation, 
l’environnement, le dialogue 
citoyen ou l’action sociale et 
nous comptons bien redoubler 
d’efforts pour l’année qui vient.

Oui revenons donc à 2024, 
comment la majorité aborde- 
t-elle ce début d’année ?
Les défis ne manquent pas et 
nous comptons bien continuer 
d’appliquer les valeurs qui 
nous servent de boussole 
depuis le début de notre 
mandat : agir pour une Haute-
Garonne solidaire ; écologique ; 
citoyenne. Loin du pessimisme 
de certain·e·s ou des solutions 
basées sur des retours en arrière, 
nous voulons construire par nos 
actions du quotidien, avec les 
citoyennes et les citoyens, une 
Haute-Garonne désirable.

Pouvez-vous développer  ?
La solidarité d’abord. La question 
du pouvoir d’achat reste le sujet 
majeur qui concerne l’ensemble 
des Françaises et des Français. 
L’inflation semble se tasser, 
mais le chômage repart et 
les inégalités persistent pour 
les plus démunis. Pour notre 
part, nous comptons bien 
poursuivre nos efforts pour 
réduire les inégalités en Haute-
Garonne, soutenir les ménages 
les plus fragiles, et continuer 
de promouvoir l’entraide et la 
tolérance dans cette époque 
de crispations. Des efforts qui 
concernent tous les territoires 
urbains, périurbains, ruraux 
ou de montagne. Ecologie 
ensuite bien sûr. Une nouvelle 
COP s’est tenue en décembre 
dernier, elle est un des signes 
invitant à poursuivre nos 
efforts en matière de transition 
environnementale. Les enjeux 
sont immenses : réduire notre 
consommation, nos rejets de 
CO2, adapter nos modes de 
vie, anticiper le changement 
climatique. À chaque étape nous 
veillerons localement à ce que 
la justice sociale soit associée 
à la nécessaire bifurcation 
écologique.

Est-ce que tout cela n’est pas 
un peu vertigineux ?
Ça l’est sûrement un peu. 
Mais c’est en même temps 
très stimulant. Au Conseil 
départemental nous n’arrêtons 
pas d’innover, de réfléchir à 
de nouvelles pistes, de mettre 
en œuvre des propositions 
pour nous adapter à ce défi 
climatique. Avec un souci 
permanent d’être au plus près 
des habitantes et des habitants, 
faire avec eux, ne jamais 
accepter l’exclusion des plus 
fragiles. Oui, la tâche est grande, 
mais nous avons l’expertise, 
nous avons la volonté, et nous 
ne lâcherons rien pour que 

l’ensemble du Département 
et de ses habitant·e·s soient 
soutenus et accompagnés dans 
ces changements nécessaires. 

Et le troisième axe est celui  
de “citoyen” ?
Oui tout à fait, citoyen. Nous 
vivons une période stressante, 
les conflits armés se multiplient 
et nous impactent. Les 
polémiques se succèdent, les 
propos qui fragmentent la 
société font le buzz.

J’ai le sentiment que ces 
spectacles désolants 
conduisent à une fatigue 
collective qui ne pourra 
être dépassée que par une 
revitalisation massive de 
notre démocratie. C’est en 
tout cas la conviction  que 
nous portons avec la majorité 
départementale. 

Nous cherchons à nous 
rassembler collectivement 
autour de ce qui fait des 
nous des citoyen·ne·s. C’est 
tout le sens de l’« Assemblée 
départementale citoyenne » 
que nous avons créée ; de la 
poursuite de notre Parcours 
laïque et citoyen (PLC) dans 
les collèges et à l’école ; et de 
nombreuses autres initiatives 
en faveur d’une démocratie 
inclusive, davantage parti-
cipative et dotée d’un nouveau 
souffle. 

Le mot de la fin ?
Au nom de l’ensemble des 
élu.e.s que je représente et de 
la majorité toute entière, je 
vous redis que nous aborderons 
cette nouvelle année avec 
énergie et détermination. 
Nous sommes plus que jamais 
mobilisés dans le mandat que 
les Haut-Garonnais·es nous 
ont confié. Nous sommes 
confiants dans l’avenir que 
nous construisons ici, un avenir 
solidaire, écologique et citoyen.

GROUPE
SOCIALISTE,  

RADICAL,  
PROGRESSISTE 

ET CITOYEN

JEAN-MICHEL 
FABRE

Président du groupe 
Socialiste,  

Radical, Progressiste et 
Citoyen

Conseiller départemental
du Canton Toulouse 2

- - -
31agauche.fr

 PScd31

 groupesocialiste31
- - -

2024 : UNE MAJORITÉ DÉTERMINÉE

EXPRESSIONS POLITIQUES
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2024, TOUJOURS  
À VOS CÔTÉS !  
L’année qui vient de s’écouler 
a été marquée par des crises 
multiples, qu’elles soient 
climatiques, sociales, politiques et 
géopolitiques. 

Nous n’avons jamais eu tant besoin 
de solidarité face aux défis devant 
nous : nous continuerons à mener 
notre action en faveur de la justice 
sociale et climatique et pour 
améliorer votre vie quotidienne. 

Nous vous souhaitons à tou·te·s 
une excellente année ! 

GROUPE
DES ÉLU·E·S 

GÉNÉRATION·S,  
SOCIALISME 
ET ÉCOLOGIE

CHRISTOPHE LUBAC
Président du groupe 

des élu·e·s Génération·s, 
Socialisme  
et Écologie

Conseiller départemental
du Canton Toulouse 11

- - -

 ElusGSE

 GroupeGenerationsHG
- - -

CESSEZ-LE-FEU :  
POUR UNE PAIX JUSTE ET 
DURABLE EN ISRAËL  
ET PALESTINE 
La reprise des hostilités à Gaza 
est une catastrophe humanitaire 
(santé, nutrition, assainissement) 
qui s’ajoute à la mort de milliers 
de civils. Il est urgent d’œuvrer 
à des politiques de paix par le 
respect des résolutions de l’ONU, 
notamment la reconnaissance de 
l’État de Palestine à côté d’Israël, 
et de mettre en place une aide 
d’urgence à grande échelle.

GROUPE
COMMUNISTE,  
RÉPUBLICAIN 

ET CITOYEN

INÈS GOFFRE 
PEDROSA

Présidente du groupe 
Communiste, Républicain et 

Citoyen 
Conseillère départementale

du Canton Toulouse 4
- - -

 EluesCRC31

 EluesCommunistesCD31
- - -

Tout d’abord, bonne année à tous 
nos concitoyens et en particulier 
aux habitants du canton Toulouse 
10. 

Janvier est le mois des  
résolutions !

2024 doit être pour la majorité 
Socialiste une application des 
résolutions de 2023 : L’ouverture !

GROUPE DE 
L’UNION DE 

LA DROITE ET 
DU CENTRE

JEAN-BAPTISTE DE 
SCORRAILLE

Président du groupe de 
l'Union de la Droite et du 

Centre
Conseiller départemental

du Canton Toulouse 10

LOGEMENT DES JEUNES :  
LA SOUFFRANCE 
SILENCIEUSE 
La situation des jeunes voulant se 
loger nous préoccupe.

Étudiants/jeunes travailleurs, leur 
souffrance est grande face à ce 
besoin vital. Garanties, accès au 
crédit, prix des loyers rendent la vie 
infernale. Agissons efficacement 
pour eux.

GROUPE 
CONTINUONS 

ENSEMBLE 
POUR LE 

COMMINGES

JEAN-YVES DUCLOS
Président du groupe 

Continuons ensemble pour le 
Comminges

Conseiller départemental
du Canton Saint-Gaudens

UNE BELLE ANNÉE  
À TOUS ! 
Que 2024 soit une meilleure année 
pour l’accompagnement des 
plus fragiles. Nous continuerons, 
quant à nous, de défendre tous les 
Haut-Garonnais et à œuvrer dans 
l’intérêt de chacun d’entre eux.

GROUPE 
POUR NOTRE 

CANTON

JEAN-MARC 
DUMOULIN

Président du groupe  
Pour notre canton

Conseiller départemental
du Canton Villemur-sur-Tarn

- - -

 cantondevillemur 
- - -

Les flux migratoires sont alimentés 
par les guerres, la misère, la crise 
climatique. Il faut agir sur les causes 
et aussi accueillir dignement les 
réfugiés comme l’expérimente le 
centre d’accueil inconditionnel 
transitoire de Bayonne.

GROUPE
HAUTE- 

GARONNE 
CITOYENNE

MARC PÉRÉ
Président du groupe Haute-

Garonne Citoyenne 
Conseiller départemental

du Canton Toulouse 9
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Voilà quarante ans que la compa-
gnie Pupella-Noguès a été fondée. 
Des dizaines de créations et de  
projets plus tard, elle a développé  
son centre de compagnonnage  
baptisé Odradek, installé dans son 
vaste atelier à Quint-Fonsegrives 
où elle propose formations, accom-
pagnement, et réflexion sur les arts 
de la marionnette. Elle a également  
lancé un rendez-vous annuel, les  
Carnets d’hiver, soutenu par le  
Conseil départemental. « Un moment  
pour réfléchir à l’écriture dans le 
théâtre de marionnettes, sur un  
thème précis. Cette année, ce sera la  

question de l’histoire, qu’elle soit 
collective ou individuelle », explique 
Joëlle Noguès, fondatrice de la  
compagnie et enseignante à l’Univer-
sité Toulouse – Jean Jaurès. 

LA TEMPÊTE DE CALIBAN
En amont de cette rencontre entre 
professionnels, un spectacle sera 
joué, en lien avec la thématique.  
Pour cette édition, il s’agira de la der-
nière création de Pupella-Noguès,  
La Tempête de Caliban, qui aborde la 
question du colonialisme.
Depuis 2019, dans le cadre du  
partenariat avec le Département, 

l’événement se déroule à l’Espace 
Roguet. Enfin, la compagnie fait  
partie du projet « Itinéraire ma-
rionnettique en Haute-Garonne »,  
impulsé par la collectivité qui fédère  
également Marionnettissimo autour 
d’un parcours d’actions culturelles 
sur tout le territoire.

LO
IS

IR
S

CULTURE & TOURISME

Le Centre Odradek Pupella-Noguès crée, enseigne, questionne, et fait se rencontrer tous les publics  
autour de l’art de la marionnette. La prochaine édition de ses Carnets d’hiver se tiendra  
les 30 et 31 janvier à l’Espace Roguet.

U N E  S C È N E  P O U R  
LES MARIONNETTES

S P E C T A C L E  V I V A N T
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INFOS

Espace Roguet
9 rue de Gascogne - Toulouse
05 34 45 58 30
Gratuit sans réservation
N cultures.haute-garonne.fr
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Derrière votre bibliothèque, un 
concept : celui de lecture publique. 
C’est un dossier dans lequel votre 
Département s’engage particuliè-
rement et qui figure dans ses com-
pétences obligatoires. L’objectif  
est simple. Il s’agit d’encourager 
la pratique de la lecture pour tous. 
Près de 80 ans plus tard, même si 
ce grand objectif reste d’actua-
lité, les bibliothèques, ont consi-
dérablement évolué. Elles se sont  
ouvertes à de nouveaux supports et 
de nouveaux usages. On y emprunte 
certes toujours des livres, des films, 
de la musique, mais aussi des jeux 
de société, etc. On peut y jouer à un 
jeu vidéo, assister à un café-citoyen 
ou participer à un atelier tricot. 

« On a décloisonné  
les pratiques. Les médiathèques  
sont désormais un levier  
de découverte de la culture  
au sens large. »

ROMAIN MADOYAN, DIRECTEUR DE 
LA MÉDIATHÈQUE DÉPARTEMENTALE

TERRITOIRE ET SOCIAL
Cette entité du Département 
joue un rôle central dans la  
politique de soutien à la lecture 
publique qui compte 100 000 usa-
gers. D’abord grâce à sa collection  
de 670 000 documents et son  
catalogue de formations à destina-
tion des 800 bibliothécaires issus 
des 175 bibliothèques du territoire. 
En 2024, la mue des bibliothèques 
se poursuit. La Médiathèque dépar-
tementale encourage notamment la 
mise en réseau des médiathèques, 
comme dans le Lauragais où quinze 
d’entre elles ont pu mutualiser ou-
tils et animations. Toucher de nou-
veaux publics éloignés de la culture 
est aussi un enjeu majeur. « Nous 
travaillons notamment en appui 
des professionnels du social. La  
lecture publique n’est plus une fin 
en soi, mais vient alimenter d’autres  
politiques publiques. Par exemple, 
pour encourager le lien parent- 
enfant », complète Carole  
Rhalies-Murat, directrice adjointe 
de la Médiathèque. Au premier  
semestre, le Département votera 
d’ailleurs un nouveau schéma de 
lecture publique pour prolonger ces 
avancées.  

Elles font partie de notre quotidien, stimulent notre imaginaire 
et créent même du lien social. Portes d’entrée de la culture, 
les bibliothèques ont opéré une mue ces dernières années. 
Zoom sur la façon dont la Médiathèque départementale de  
la Haute-Garonne accompagne leur développement. 

VERS LA 
LECTURE, 
ET AU-DELÀ !

M É D I A T H È Q U E S

2

1

INTERVIEW

FANCHON  
BÉTEILLE,
BIBLIOTHÉCAIRE À VILLAUDRIC

« Je travaille à la médiathèque 
de Villaudric, une commune du 
Frontonnais de 1 600 habitants. 
Ici, il y a eu une vraie volonté de 
dynamiser ce lieu. Tout d’abord, 
le budget dédié aux acquisi-
tions a été revu à la hausse, 
ce qui nous permet de nous 
renouveler et d’être attractifs. 
Nous bénéficions aussi des  
collections de la Médiathèque 
départementale. 

Chez nous, l’inscription à  
la bibliothèque est gratuite 
pour tout le monde,  
y compris pour les non- 
résidents de la commune. 
C’est essentiel pour lutter 
contre les inégalités ! 
Enfin, nous avons été atten-
tifs à ce que les activités pro-
posées soient pensées pour 
tous. Certes, à la médiathèque 
de Villaudric, on peut à la fois 
lire, emprunter, bien sûr, mais 
aussi jouer aux jeux de société,  
aux jeux vidéo, assister à un  
ciné-débat ou tout simplement 
converser autour d’un café. 
Tout ceci se traduit par une fré-
quentation qui a triplé depuis 
2019 avec 5 000 personnes qui 
fréquentent la médiathèque 
chaque année, soit bien plus 
que la population de notre  
village ! »
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A R D I T L’ O C C I TA N

AURÉLIA LASSAQUE, POÈTE VIBRANTE
Elle fut nommée au printemps 2023 maîtresse ès-jeux de l’Académie des Arts Floraux. 
Cette institution installée à l’Hôtel d’Assézat à Toulouse, soutenue par le Conseil départe-
mental de la Haute-Garonne, est l’une des plus anciennes académies de France. Depuis 
le XIVe siècle, elle récompense de fleurs les compositions poétiques occitanes des trou-
badours. Aurélia Lassaque, elle, est tombée dans la poésie par hasard à 18 ans, lorsqu’un 
ami lui demande d’écrire un poème en langue romane. Elle décide de le faire en occitan et 
n’arrêtera plus de composer. Ses poèmes vont l’amener à parcourir le monde.

La poésie, un art populaire 
Aurélia Lassaque a grandi dans le Lot, avant de venir à Toulouse, où elle fait sa « prépa » au 
lycée Saint-Sernin et enchaîne par un passage à l’Université du Mirail. Elle compose des 
poésies en français et en occitan, et élabore son propre procédé d’écriture bilingue. Ses 
poèmes sont traduits dans plusieurs langues. Sollicitée par l’Institut français, elle participe  
à des festivals de poésie en Inde, en Colombie, au Nicaragua… Des foules entières se  
déplacent pour venir écouter des poètes. Aujourd’hui, Aurélia Lassaque vit dans un manoir 
à Autoire et y propose une programmation culturelle. La poésie y tient bonne place et fait 
salle comble. 

AURÉLIA LASSAQUE, POÈTA VIBRANTA
Foguèt nommada a la prima 2023 mèstra en jòcs de l’Acadèmia de las Arts Floralas. Aque-
la institucion installada a l’Ostal d’Assézat a Tolosa, sostenguda pel Conselh Departamen-
tal de Nauta Garona, es l’una de las mai ancianas acadèmias de França. Dempuèi lo sègle 
XIVen, recompensa de flors las composicions poeticas occitanas dels trobadors. Aurélia 
Lassaque, ela, es tombada dins la poesia per asard a 18 ans, quand un amic li demanda 
d’escriure un poèma en lenga romanica. Decidís d’o far en occitan e arrestarà pas mai de 
compausar. Sos poèmas lo van menar a córrer lo mond entièr.

La poesia, un art popular 
Aurélia Lassaque a crescut dins Òlt, abans de venir a Tolosa, ont fa sa « preparatòria » al 
licèu Sant Sernin e encadena per un passatge a l’universitat del Mirail. Compausa de poe-
sias en francés e en occitan, e elabòra son pròpri procediment d’escritura bilingüa. Sos 
poèmas son revirats dins mai d’unas lengas. Sollicitada per l’Institut Francés, participa a 
de festenals de poesia en Índia, en Colombia, a Nicaragua… De tropeladas se desplaçan per 
venir escotar de poètas. Uèi, Aurelia Lassaque viu dins un maine a Altoire e i prepausa una 
programacion culturala. La poesia i ten bona plaça e, cada còp, fa sala comola.
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Après dix-huit mois de travaux, c’est  
officiel : le nouvel ascenseur valléen  
baptisé « Crémaillère Express » est en  
service depuis décembre dernier.  
Si vous passez par Bagnères-de- 
Luchon et envisagez de rejoindre 
Superbagnères, c’est la solution 
la plus zen pour gagner la station. 
À l’arrivée en ville, tout a été pen-
sé pour faciliter l’accès sans avoir 
à se soucier de trouver une place 
pour se garer. Un parking gratuit de  
10 000 m2 a en effet été spéciale-
ment aménagé à proximité de la gare 
SNCF. C’est par navettes gratuites le 
week-end et pendant les vacances 
scolaires, avec un départ toutes 

les vingt minutes, que l’on rejoint  
ensuite la gare de départ qui  
conjugue patrimoine et modernité 
pour s’intégrer harmonieusement au 
centre-ville de Bagnères-de-Luchon, 
zone classée au titre des monuments 
historiques. Pratique, le trajet en té-
lécabine est compris dans le forfait 
de ski. Mais la Crémaillère Express, ce 
n’est pas que pour les adeptes de ski. 
La télécabine est ainsi accessible aux 
personnes à mobilité réduite et aux 
vélos. 

SÉCURITÉ ET CONFORT
En toute sécurité, et en huit minutes 
seulement, le trajet s’effectue depuis 

la vallée jusqu’au sommet dans des 
conditions de confort optimales. Et 
nul besoin de prendre sa voiture pour 
accéder aux pistes. C’est un gain in-
déniable de temps. Alors on prend 
place, et c’est parti. Les cabines  
spacieuses (dotées de dix places  
assises) et silencieuses offrent une 
vue panoramique imprenable sur les 
paysages pittoresques de la région  
avant l’arrivée grandiose sur le  
plateau de Superbagnères. Et si vous 
vous laissiez porter ? La montagne 
est à vous !

N + d’infos sur haute-garonne.fr/
actualite/cremaillere-express

C’est la grande nouveauté de la saison pour celles et ceux qui mettront le cap dès cet hiver sur  
le Luchonnais. À la pointe des nouvelles technologies, ce nouvel équipement va révolutionner les 
trajets entre la ville de Luchon et la station de Superbagnères. Focus sur les nouvelles télécabines.

L A C R É M A I L L È R E 
E X P R E S S 

E ST A R R I V É E  !  

M O N T A G N E



28

LO
IS

IR
S

AGENDA DES SORTIES

CUBA HOY ! 
CUBA HOY ! fête ses 27 ans avec un voyage  
tambour battant en Amérique Latine. Au  
programme : des concerts, ateliers, milonga,  
rencontres-débats, spectacles… qui mettent 
cette année à l’honneur les musiques  
cubaines traditionnelles et populaires mais  
également pour la première fois la pop créole. 
Une ambiance latino véhiculée notamment  
par Septeto Nabori et ses huit musiciens de 
Santiago que l’on retrouve sur scène ! « El autén-
tico son de Cuba » !
N festival-cuba-hoy.fr
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NUITS DE LA LECTURE
Les nuits de la lecture se célèbre en Haute-Garonne ! D’abord, la Médiathèque 
départementale de Labège programme le spectacle La mère du passeur tiré 
d’un texte de Raphaël Saint-Remy, Éclipses, paru aux éditions l’Oscillographe. 
Il est proposé aux spectateurs le 18 janvier à 18 heures et suivi de lectures  
partagées. Les Archives de la Haute-Garonne sont aussi ouvertes le samedi 
20 janvier pour des activités gratuites en famille. À Toulouse, c’est une visite- 
spectacle et spectaculaire Archives Acrobates. À Saint-Gaudens, c’est une  
initiation au Taï Chi Chuan. Le lieu propose aussi des jeux et lectures et deux 
visites nocturnes. 
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MOTEURS !
Le cinéma Studio 7 d’Auzielle embarque les cinéphiles pour la 7e édition de son 
festival Moteurs ! Son principe ? Mêler films en avant-première et d’actualité  
dans un lieu qui porte chaque année les couleurs d’un nouveau thème. En 
2024, ce sera donc celles de la mer. Onze films sont en compétition pour les 
prix du public et du jury. Les plus jeunes ont aussi droit à une séance spéciale 
accompagnée d’un petit-déjeuner, le dimanche 14 janvier dès 10 heures. Quant 
à la nouveauté, ce sera le vendredi et le samedi soir, avec l’organisation de deux 
apéros-quizz !
N cinemastudio7.com
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DRUMS SUMMIT 
À l’initiative de l’École Dante  
Agostini, le festival Drums Summit 
met à l’honneur la batterie et les 
percussions, jouées par des élèves 
actuels et anciens de l’école.  
Le grand rendez-vous est fixé 
les 3 et 4 février à la Halle aux 
grains avec le retour du spectacle 
Ali Baba et les 40 batteurs. Ces 
deux grandes soirées de spec-
tacle sont suivies de concerts 
- Awek, au Metronum, Cuarteto 
Tafi, au théâtre des Mazades -  
et de ciné-concerts. On jouera 
La Petite Taupe et ses amis dans 
les Utopia Borderouge et Tourne-
feuille les 10 et 11 février.   
N drumssummit.com

POUR TOMMY  
22 JANVIER 1944

Le 25 janvier, le Musée départemental de la Résistance & de la Déportation 
met en lumière le livre de Hélios Azoulay et Bedrich Fritta, Pour Tommy 22 jan-
vier 1944, paru en 2023 aux éditions du Rocher. Il raconte l’histoire d’un jeune  
garçon, Tommy, et de son livre d’aquarelles, héritage des camps de concentra-
tion. La présentation du livre est suivie d’un récital de musiques des camps, 
emmené par Hélios Azoulay. 
N musee-resistance.haute-garonne.fr
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DÉTOURS  
DE CHANT

Le festival qui prend le pouls de la 
chanson française revient pour une 
23e édition avec des artistes comme 
Alexis HK, Juliette, Simon Chouf,  
Allain Leprest, Oscar les vacances ou 
encore Soleynia (photo). Un hommage 
sera aussi rendu à Anne Sylvestre,  
décédée en 2020 à travers un  
spectacle Après le théâtre dans 
le cadre de la Pause musicale  
le 1er février à 12 h 30 salle du  
Sénéchal. Hervé Suhubiette +  
QuarteXpérience empruntent, eux, 
le chemin de mots et de notes de la 
chanteuse le 28 janvier au Bascala.
N detoursdechant.com
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PORTES  
OUVERTES À 

L’AURIGNACIEN
Les 3 et 4 février, c’est week-end 
portes ouvertes au musée de  
l’Aurignacien. Avec plus de 300  
objets archéologiques, il invite à la 
découverte des traces laissées par  
les populations préhistoriques. Après  
une trêve hivernale, le bâtiment  
réouvre ses portes à 14 heures et  
propose des visites commentées à 
15 heures. Ce sera aussi l’occasion  
pour les équipes de dévoiler la  
programmation culturelle de l’année  
et notamment la nouvelle exposition 
temporaire proposée par le musée.
N musee-aurignacien.com
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VACANCES AUX ARCHIVES
Les vacances de février, cela se 
passe aux Archives ! À Toulouse, 
elles démarrent le 15 février avec 
un atelier créatif dédié au jeune 
public : « Customise ta boîte 
à souvenirs ». Il est suivi le 22  
février par le spectacle conté  
La Famille Cénoutous présenté 
par la Compagnie Fabulax. Sur un  
registre plus gourmand, les  
Archives de Saint-Gaudens orga-
nisent une « crêpe party » le 14  
février : un atelier culinaire pour 
prolonger la Chandeleur. Le 21  
février enfin, c’est une visite  
surprise et en costumes : les visi-
teurs sont invités à venir masqués 
ou déguisés.  
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ZOOM
Retrouvez toute la  
programmation culturelle  
du Conseil départemental de 
la Haute-Garonne sur : 
cultures.haute-garonne.fr
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u Couper les côtes de blettes 
en petits dés et le vert en 
chiffonnade. Cuire à l’eau 
bouillante 15 à 20 minutes les 
côtes et, à mi-cuisson, y ajouter 
le vert. Égoutter et rafraîchir.

v Mélanger œufs, farine, lait, 
persillade et blettes. Laisser au 
frais 2 heures.

w Former des galettes (les 
farçous) de 8 à 10 cm de 
diamètre, et cuire 3 min de 
chaque côté. 

x Éplucher et couper en cubes 
patates douces et coings, 
mélanger 70 gr de beurre avec 
le miel puis caraméliser et cuire 
le mélange à feu doux.

y Éplucher et couper en cubes 
butternut et pommes de terre, 
cuire doucement à couvert 20 
min. Égoutter.

z Torréfiez les épices à l’huile à 
feu doux et ajouter le mélange à 
la purée de butternut.

4 blettes 
2 œufs

100 gr de farine
10 cl de lait 

2 c. à soupe 
d’ail/persil 

400 gr de coings 
600 gr de 

patates douces 
1 grosse c. à 

soupe de miel 
de pays 

800 gr de 
butternut 
400 gr de 

pommes de 
terre 

Épices 
(gingembre, 

curcuma,  
cumin)

5 cl d’huile de 
sésame 

RECETTE

LAURENT GUIBERT,
collège Marcel-Doret, au Vernet

LA HAUTE-GARONNE DE...

g LA COLLINE DE PECH DAVID À TOULOUSE 

Arrivée à Toulouse il y a tout juste un an, Selen, joueuse de 
foot professionnelle de 26 ans chez les Violettes, est d’em-
blée tombée sous le charme de la Ville rose. Un endroit, 
confie-t-elle, où elle se sent bien. Comme au sein du TFC, où 
ses performances – elle a marqué 20 buts en 12 matchs –  
lui ont valu d’être élue meilleure joueuse et meilleure  
buteuse de la D2 pour la saison 2022-2023. Un club dans 
lequel elle se verrait bien rester encore quelques saisons  
« si le corps suit. » Son coin préféré de la Haute-Garonne ? 
Elle n’a pas encore eu le temps d’explorer les beautés du 
département, mais l’amatrice de randonnée qu’elle est, ai-
merait bien découvrir le lac d’Oô près de Luchon. En atten-
dant, c’est sur la colline de Pech David ou sur les bords de 
la Garonne qu’elle va se ressourcer. « L’été, je me prépare 
un petit pique-nique et je pars m’installer quelque part au 
bord de l’eau pour regarder le coucher du soleil. J’y vais sou-
vent seule, je me mets dans ma bulle, ça me libère l’esprit. »

Dans chaque numéro, nous 
mettons en lumière un chef de 
collège du département. 

FA RÇ O U S , P O Ê L É E  
AU  M I E L E T ÉC R A S É  

D E  B U T T E R N U T
 4 PERS.  1H

...SELEN GÜL  
ALTUNKULAK
ATTAQUANTE DU TOULOUSE FOOTBALL CLUB (TFC)

HABITE LE QUARTIER 
DE MONTAUDRAN  

(CANTON TOULOUSE 9)
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À VOTRE SERVICE
QUE FAIT MON DÉPARTEMENT POUR MOI ?
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LES ESPACES  
NATURELS 

SENSIBLES (ENS)
QU’EST-CE QUE C’EST ?

Un Espace naturel sensible (ENS) est 
une zone dite fragile ou menacée, qui  
représente un intérêt écologique  
devant être préservé. Cela peut être 
une forêt, une prairie, une rivière, un 
lac, un étang, etc. Le classement en 
ENS vise ainsi un double objectif. Le 
premier est de préserver les espèces, 
les milieux naturels et les fonctionna-
lités écologiques des écosystèmes. 
Le deuxième : sensibiliser quant à la 
richesse et à l’importance de la biodi-
versité. Engagé pour soutenir la tran-
sition écologique, le Département 
a fait tout naturellement de cette  
labellisation une priorité. Ainsi, à ce 
jour, 6 937,45 hectares ont été classés  
ENS sur le territoire départemental. 
On y trouve, par exemple, la forêt 
départementale de Buzet ou la zone 
naturelle du château de Laréole. Et, 
plus récemment, la zone du plateau 
d’Uls ou le parc de Ranse à Lévi-
gnac-sur-Save. 
N haute-garonne.fr/service/ens

L’objectif du Conseil départemen-
tal étant d’apporter des solutions 
concrètes pour accompagner 
les victimes à sortir du cycle des  
violences, deux nouveaux outils ont 
été présentés lors de la 3e Journée 
interprofessionnelle de l’Observatoire 
des violences faites aux femmes.
La roue du pouvoir et du contrôle aide 
les victimes à identifier le comporte-
ment de leur agresseur. Deux niveaux 
de lecture : à l’extérieur de la roue, ce 
qui est « visible », qui peut être détec-
té par l’entourage, et à l’intérieur, ce 
qui est moins apparent, qui se joue 
dans le cercle de l’intime.
Le cycle des violences, lui, permet aux 
victimes de réaliser les quatre phases 
des violences conjugales : tension, 
crise, justification, lune de miel. Les 
cycles augmentant en fréquence et 
en intensité, pouvant conduire les  
victimes à la dépression ou à un 
risque de féminicide plus élevé. 
N haute-garonne.fr/actualite/3eme- 
journee-violences-femmes

Vous recherchez une aide ou une 
démarche du Département ? 
Rendez-vous sur
haute-garonne.fr/aide

Guide des aides

Chaque semaine, recevez  
une newsletter : ne manquez 
rien de l’actualité de  
votre Département !
Rendez-vous sur
infos.haute-garonne.fr

SERVICES & APPELS GRATUITS

0 805 530 020

Chèque solidarité 31 pour  
les personnes handicapées  
et/ou âgées :

0 800 31 08 08

Enfance en danger :

0 805 36 36 31

Télégestion Solidarité 31 pour 
les personnes handicapées  
et/ou âgées : 

0 800 31 01 31

Maison départementale des  
personnes handicapées (MDPH) :

0 800 01 15 93

Transports scolaires :

COMMENT MARCHENT
LES 2 NOUVEAUX 
OUTILS CONTRE 
LES VIOLENCES 
CONJUGALES ?



Il compte Roland Topor parmi ses modèles. Une inspira-
tion avec laquelle Pierre Samson, 71 ans, partage un goût 
assumé pour le détournement, attiré comme un aimant 
par l’image qui fait mouche. Arrivé à Toulouse après son 
bac, au début des années 70, ce Gersois, fils d‘agricul-
teurs, boucle ses études de droit. Peu motivé par la 
perspective juridique, il prend bientôt la tangente vers 
l’écriture et surtout le dessin d’humour : « Mes premières 
tentatives ont éveillé l’œil d’un critique de La Croix qui 
m’incite à poursuivre dans cette voie, moi l’autodidacte 
complet. » Ainsi sera-t-il. La Dépêche du Midi va être 
l’un de ses premiers commanditaires. Puis Sud Ouest  
Dimanche. Dans la foulée, Pierre Samson traverse la 
France en autostop pour démarcher, au culot et sans  
réseau, les médias parisiens satiriques comme Hara-Kiri,  
Mormoil, Fluide Glacial. Et ça marche ! On publie ses  
dessins d’humour noir. Tout en cumulant les petits  
boulots, il s’essaie au dessin de presse. 

SA FIERTÉ : REPRÉSENTER LES PAYSANS 
Polyvalent par nécessité autant que par détestation de 
l’ennui, Pierre Samson multiplie, pendant les décennies 
qui suivent, les collaborations, du Monde aux éditions  
Milan, de la Lettre du cadre territorial à l’architecture  
patrimoniale, du farfelu Psikopat au monde paysan… 
Dans les mensuels de la Confédération paysanne et des  

Coopératives d’utilisation de matériel agricole (Cuma) 
qui l’emploient , il pointe déjà des sujets qui n’intéressent 
alors personne : le climat, la malbouffe ou l’usage de l’eau. 
Pour autant, Pierre Samson ne se définit pas comme  
militant. Sans plan de carrière, il peut pourtant s’enor-
gueillir de compter parmi les dessinateurs français  
les plus prolifiques. Parmi ses faits d’armes, le  
Satiricon, trimestriel local devenu culte qui, de 1995 
à 2008, mordra là où ça fait mal l’équipe munici-
pale toulousaine de l’époque. Car il n’a pas son stylo  
dans sa poche quand il s’agit d’égratigner les puis-
sants, quel que soit leur bord politique. Une affaire de 
principes et de valeurs chez cet engagé qui tient à sa  
totale liberté. Sa plus grande fierté ? Celle d’avoir pu  
valoriser l’image des paysans si méprisés durant son  
enfance. Une évidence quand on connaît son parcours. 

IL S’ENGAGE

Pierre 
Samson, 
DESSINATEUR DE PRESSE  
ET D’HUMOUR

AGITATEUR POÉTIQUE 

AU BONHEUR DES VEUVES
Le dernier ouvrage de Pierre Samson s’intitule Au 
bonheur des veuves. Paru fin 2023 aux éditions  
Chez Yvette, c’est un livre noir et drôle, fruit de près 
de quatre ans de travail, avec un florilège de 6O 
dessins sur la fin de vie. La prochaine étape ? Dans 
son atelier du centre-ville de Toulouse, Pierre Sam-
son travaille déjà à son nouvel opus qui revisitera 
les grands maîtres de la peinture. Avec toujours 
son œil plein de malice. 


